SOCIETE BOTANIQUE 

DE FRANCE. 


SEANCE DU 11 MARS 1859. 

pr£sidence oe m. duciiartre. 

M. Eug. Fournier, vice-secretaire, donne lecture du proces-verbal 
dc la seance du 25 fevrier, dont la redaction est adoptee. 

Dons faits a la Societe : 

1° Dc la part de la Societe geologique dc France : 

a 

Bulletin de cette Societe , deuxieme serie, tomes I a XVI. 

2° De la part de M. Alpli. Karr : 

Les Guepes , un numero. 

3° 0 Archive rural, deux numeros. 

h° En echange du Bulletin de la Society: 

Bulletin de la Societe imperiale zoologique d'acclimatation, num6ro 
de janvier 1859. 

Pharmaceutical Journal and transactions , t. XVII, n 0 ' 8 et 9. 

LInstitute mars 1859, deux numfros. 



L’envoi des seize volumes composant la deuxieme serie du Bulletin 
de la Societe geologique de France est accompagne de la lettre sui- 
vante: 

A M . le president de la Society bolanique de France. 


Paris, i 1 mars 1859. 


Monsieur le President, 


Societe 


pout 


T. VI. 
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SOCIETE BOTANIQUE DE FRANCE. 


votre Bulletin, j'ai 1’hoimeurde vous adresser, pour votre bibliotheque, la col¬ 
lection complete de la seconde serie de notre Bulletin. 

Notre Conseil d’adininistration est heureux, dans cette circonstance, de mon- 
trer a la Societe botaniqde qu’il tieut a continuer les rapports amicailx et 
bienveillants qui out exists jusqu’a present entre ces deux Societes. 


Veuillez agreer, etc. 


Le president de la Societe geologique de France , 


E.. Hebert. 


Schcenefeld 


suivante, adressee a la Societe : 


NOTE SUR LE CLYPEOLA GRACILIS Planchon (C. Sarrati dc Larambg.), 

par HI. Henri de LAIU^IBERGIE. 

(Castres, 20 l&rrier 4850.) 

Dans le numero du Bulletin de la Soci6t<5 botanique dc France qui rend 
compte de la session extraordinaire tenue a Strasbourg en juillet 1858 (t. V, 
p. 494), M. Planchon a don 116 la description d’une plaute nouvelle ( Clypeola 
gracilis Planchon) qu’il a recoltee dans les environs de Montpellier et qu’il a 
observee pour la premiere fois en mai 1857. M. Planchon suppose que cette 
plante rare, qui avait jusqu’ici echappe aux explorations des bolanistes, 
pourrait bien se rencontrer sur quelque autre point de la region meiliterra- 
neenne, et je puis, en effet, confirmer ses suppositions. 

Le Clypeola gracilis Planchonexiste f'galement a Marseille, et j’en possedc 
des echantiilons recoltes dans les environs de cette ville, en avril 1856, par 
M. Sarrat-Gineste, et qu’au premier aspect sa sagacite lui avait lait distinguer 
du C. Jonthlaspi L. Frap[>e a mon tour des caracteres particuliers qui lui 


jnstesse 


concei 


nant les traits essentiels qui separent cette espece de sa coiigenere : je la desi- 

# 

gnaiprovisoirement du nom de Clypeola Sarrati , me proposant de letudier 
vivante, plus lard, clans son habitat pboceen, et de la publier au retour d*uit 
petit voyage que j<* comptais faire le printemps suivant a Marseille; mais ce 
voyage, ajourne plusieurs fois, n’a pas encore et 6 effecting, et M. Planchon a 
pris les devants. Parune lettre que j’ai recuc il v a pen de jours, cet eminent 
botaniste me sollicite lui-meme « d’annoncer ii la Society botanique que je con- 
naissais cette espece avaut lui et que la decouverte de M. Sarrat-Gineste est 
anterieure a la sienne. » M. Planchon a parfaitement reconnu l’ideutite dc mon 
espece avec la sienne, et sur l’etiquette d’un exemplaire de Montpellier quqjc 
dois a son obligeance, il a eu la loyaute d’ajouter ii la designation de Clypeola 
gracilis Planchon, le synonyme de Clypeola Sarrati de Larambg., qui lui avail 



